
F155 Le Livre Égyptien des Morts                  1  
              www.teachingforafrica.com  

Préparé par ‘Ministères pour Chaque Enfant’     
« L’Espoir pour les enfants oubliés de l’Afrique »    
Traduit en français par Caroline Kenny    
Courrier électronique : ecmafrica@ecmafrica.org    
  

Le Livre Égyptien des Morts  

Qu’est‐ce‐que c’est ? Il n’est pas l’équivalent de la Bible. Il n’est pas un livre de 
prières. Les dernières versions sont une variété de papyrus qui contiennent des 
incantations à utiliser pour les enterrements, dans l’espoir d’aider le défunt avec 
son voyage dans la vie après la mort.  Il existe divers textes, mais pas de texte 
standard. Plutôt qu’un seul document, le Livre des Morts est plus semblable à un 
genre littéraire.   
  

Quand est‐ce qu’ils étaient utilisés les textes du «Livre des Morts » ? À partir du  
1550 av. J.‐C. à 50 av. J.‐C., du début du « Nouveau Royaume » en Égypt. 
Pourtant, ils ont développé d’une tradition de textes funéraires qui datent 
d’Ancien Royaume. Les premiers textes étaient écrits sur les murs des pyramides. 
Plus tard, dans le Royaume du Milieu, les textes étaient écrits sur les murs des 
cercueils. Plus tard encore, les textes étaient inscrits sur les linceuls en lin qui 
enveloppaient les défunts. Finalement, les rouleaux moins chers étaient utilisés 
pour les textes. Le style d’écriture et l’illustration des textes ont changé 
considérablement à mesure que les années passaient, tout comme les 
incantations qu’ils contenaient.  

Les Livres des Morts étaient produits sur commande par les scribes, en 
préparation de sa propre mort ou suite à la mort d’un proche. Certains étaient 
préfabriqués dans les ateliers funéraires, avec les blancs pour le nom du défunt, 
qui pourraient être remplis plus tard.  

Pour la plupart de l’histoire des textes du Livre des Morts, chaque texte était 
unique et il n’y avait pas d’ordre défini ni de structure. Les textes n’étaient pas 
quelque peu standardisés, révisés et mis à jour avant les 25ième et 26ième dynasties 
d’Égypte. Cette version est aujourd’hui connue comme le « Recension Saïte » 
après la 26ième dynastie Saïte. À ce moment, les incantations étaient ordonnées et 
numérotées pour la première fois. L’organisation Saïte est faite de la façon 
suivante :  
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I. Numéros (chapitres) 1‐16 :  

Le défunt entre dans la tombe et descend vers les enfers, où il reprend les 
pouvoirs de la parole et du mouvement.   

  

II. Numéros 17‐63 :  

Les origines mythiques des dieux et des endroits sont données. Le défunt 
est dit de s’élever, rêne, avec le soleil du matin.  

III. Numéros 64‐129 :  

Le défunt traverse le ciel avec le soleil comme un des morts saints. Le soir il 
voyage aux enfers pour apparaître devant Osiris.  

IV. Numéros 130‐189  

Le défunt assume la puissance dans l’univers comme un des dieux. 
Beaucoup d’information est aussi donnée sur les amulettes protectrices, la 
fourniture de la nourriture pour les morts, etc.  

La dernière fois que les Égyptiens ont utilisé les textes du Livre des Morts était en  
100 av. J.‐C. L’usage de certains textes sélectionnés était ressuscité par  la Mission 
Afrikania dans ses recherches pour des écritures africaines authentiques à utiliser 
dans ses liturgies.  
  

Qu’est‐ce qu’on connaît aux incantations renfermées dans le Livre des Morts ?  

Un total de 192 incantations sont connues des versions différentes, bien qu’aucun 
texte les contienne toutes. Elles étaient considérées comme des incantations 
magiques. Il a été jugé que les textes écrits avaient la même puissance créative et 
magique  que la parole. Les textes ont cité beaucoup de choses qu’il a été jugé 
que le défunt rencontrerait dans la vie après la mort, et en les donnant un nom on 



F155 Le Livre Égyptien des Morts                  3  
              www.teachingforafrica.com  

Préparé par ‘Ministères pour Chaque Enfant’     
« L’Espoir pour les enfants oubliés de l’Afrique »    
Traduit en français par Caroline Kenny    
Courrier électronique : ecmafrica@ecmafrica.org    
  

croyait avoir le pouvoir de les surmonter. Certains parlent de la croyance des 
vertus thérapeutiques magiques de la salive.  

  
Les buts des incantations :  

• Pour donner au défunt une connaissance mystique dans la vie après la 
mort.  

• Pour s’identifier le défunt aux dieux  
• Pour assurer que les parties physiques du défunt étaient préservées et 

seraient réunies dans la vie après la mort.  

• Pour donner au défunt du contrôle des choses autour de lui dans la vie 
après la mort.  

• Pour protéger le défunt des forces hostiles  
• Pour éviter de manger les fèces et boire de l’urine  
• Pour se protéger contre d’être mangé par des serpents  
• Pour prévenir la nourriture  
• Pour guider le défunt devant des divers obstacles dans les enfers  
• Pour aider le défunt dans le jugement pendant le rituel de « Peser le Cœur»  

• Pour protéger le défunt du mal (sur les amulettes enroulées dans les tissus 
d’enterrement des momies)  

Quel Livre des Morts utilise Afrikania, & pourquoi est‐ce qu’ils ont choisi d’utiliser 
celui‐là ? Il y a beaucoup de versions qui varient considérablement. Il paraît que 
beaucoup de gens ont mis sur pied leur propre « Livre des Morts », choisissant 
quelles incantations ils voulaient choisir pour leurs obsèques.   
  

Le voyage de la vie après la mort décrit dans le Livre des Morts est dangereux et 
difficile, plein de terreurs.  
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Les Livres des Morts étaient découverts dans les tombes Égyptiennes pendant le 
Moyen Âge européen, et ils étaient traduits et identifiés comme des textes 
funéraires en 1822 par Jean François Champollion. Le premier texte était publié 
en 1842 par Karl Richard Lepsius. Il a également identifié 165 incantations 
différentes et il les a numérotés dans un système encore d’usage courant.  

Une des versions les mieux connues, et relativement achevée en comparaison à la 
majorité, est le Papyrus d’Ani de 1240 av. J.‐C., traduit pour la première fois en 
anglais en 1840 par E.A. Wallis Budge.  

D’autres noms : Livre d’Aller le Jour  

  


